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municipal

Prochaine séance du conseil  13 janvier
Les séances ont lieu à 20 h au 499, Route 393 Palmarolle

Sommaire
Le bureau de la municipalité sera FERMÉ pour la période des Fêtes, à partir du lundi 23 décembre 2013 jusqu’au 
vendredi 3 janvier 2014 inclusivement. Les heures normales d’ouverture du bureau reprendront le lundi 6 janvier 2014.        

RAPPEL CONCERNANT 
LE STATIONNEMENT 
D’HIVER

Il est interdit de stationner ou 
d’immobiliser son véhicule sur le 
chemin public entre 23 h  et 7 h  
du 1er novembre au 1er mai inclu-
sivement et ce, sur tout le terri-
toire de la municipalité, tel que 
stipulé dans le règlement no 176 
art. 4,5 et 6. Notez que les agents 
de la paix porteront une attention 
particulière au respect de ce règle-
ment cet hiver puisqu’ils en ont 
été avisés. À vous d’y voir!

RAPPEL CONCERNANT LA 
DISPOSITION DE LA NEIGE

Il est strictement défendu à tout pro-
priétaire, locataire ou occupant de 
prendre la neige sur son terrain et de 
la déposer sur celui d’un autre sans en 
avoir obtenu au préalable l’autorisa-
tion, préférablement par écrit, tel que 
stipulé dans le règlement no 188, art. 2.
Il est également strictement défendu  à 
tout propriétaire, locataire ou occupant 
de prendre la neige sur son terrain et 
de la laisser le long ou en travers des 
rues, avenues, rangs ou ruelles de la 
municipalité, tel que stipulé dans le 
règlement no 188, art. 3.

Tel que stipulé dans le règlement no 
188, art. 7, des amendes sont prévues 
pour les contrevenants. Pensez-y!

CALENDRIER DES 
SÉANCES RÉGULIÈRES 
DU CONSEIL MUNICIPAL 
2014

Le conseil municipal a adopté, 
lors de la séance régulière du 2 
décembre 2013, le calendrier 
des séances régulières du conseil 
municipal, qui se tiendront les 
lundis à 20 heures, sauf exception 
du mois de septembre qui sera le 
mardi à cause du congé de la Fête 
du Travail.

VOL DANS LES VOITURES

Les petites municipalités ne sont 
malheureusement pas à l’abri des 
méfaits ou des vols. Il y a eu de-
puis quelques semaines, des vols 
dans les voitures sur le territoire 
de la municipalité, dans le village.

La prévention est votre meilleur 
allié! Ne laissez jamais des objets 
attirants pour les voleurs, à la 
vue dans votre voiture, comme 
des disques laser (CD), un por-
tefeuille ou un porte-monnaie, 
un lecteur mp3, un sac à main ou 
tout autre objet susceptible d’être 
convoité. 

Et surtout, VERROUILLEZ 
VOS PORTIÈRES. Même dans 
votre cour! Verrouillez vos por-
tières en tout temps, à la minute 
où vous descendez de votre véhi-
cule! C’est le meilleur moyen 
d’éviter le vol!

Et si vous êtes victime d’un vol, 
n’hésitez pas à contacter la Sûreté 
du Québec pour le signaler et avi-
sez également la municipalité afin 
que nous puissions effectuer un 
suivi et répertorier les secteurs vi-
sés pour effectuer une surveillance 
accrue par la Sûreté du Québec.

RESPONSABLE DES CHIENS

La municipalité de Palmarolle est à la 
recherche d’une personne qui sera res-
ponsable de l’application du règlement 
no 256 concernant la réglementation 
et l’enregistrement des chiens dans les 
limites du territoire de la municipalité 
de Palmarolle et ce, à compter du 1er 

mai 2014. Si le poste vous intéresse, 
vous devez présenter votre candidature 
au bureau municipal au 499, Route 
393 à Palmarolle et nous vous infor-
merons de toutes les modalités et exi-
gences concernant le poste.

Bonne Année ! 

LOCATION DE SALLES POUR LA PÉRIODE DES FÊTES 2014-2015

La location de salles du Centre municipal pour la période des fêtes 2014-2015 est débutée. Pour réservation, veuillez 
appeler au bureau municipal au 819 787-2303 et ce, avant le 20 janvier 2014 à 16 h. Prenez avis que si un tirage est 
nécessaire, il aura lieu le jour même à 16 h 30 au bureau municipal. Suite à ce tirage, seules les personnes dont la 
location n’aura pas été obtenue seront contactées. 
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Quand on s’appelle Bon 
Temps, on ne peut qu’offrir 
des minutes de plaisir et de 
joie. 

Comme membre de ce club très 
actif à Palmarolle, je me suis 
fait un cadeau, j’y suis retourné 
cette année pour la quatrième 
fois, en compagnie de plusieurs 
amies et amis. Je ne dois pas 
être le seul à apprécier cette soi-
rée annuelle car, dès 17 h 30, la 
salle était pleine à craquer, cer-
tains retardataires ont même eu 
du mal à se trouver une place. 
Comme à l’habitude, nous 
avons eu droit à un bon souper 
traditionnel du temps des fêtes 
pour un prix presque ridicule. 

Chacun pouvait apporter son       
« petit boire » ce qui agré-
mentait bien le repas, tout en 
respectant les règles de sobriété.

Et la danse! Que c’est beau à 
voir tous ces gens qui à l’unisson 
avancent, reculent, tournent, vi-
revoltent au gré d’une musique 
d’ambiance offerte par des vir-
tuoses bénévoles du violon, de la 
guitare et de l’accordéon. Mal-
heureusement certains, comme 
moi, ne maîtrisent pas toujours 
les techniques propres à chaque 
danse, mais se risquent quand 
même sur le plancher. Heu-
reusement, ils peuvent profiter 
de conseils et d’assistance de la 

part d’amateurs de danses bien 
faites, merci de leur patience et 
de la tolérance des autres dan-
seurs.

Dans ces soirées, la simplicité et 
la fraternité dominent de même 
que l’esprit de partage. Nous 
avons vu plusieurs personnes 
accepter de partager leur table 
et leur vin avec des nouveaux 
venus. À ma table, une dame 
après avoir gagné un magni-
fique plat d’amandes variées 

l’a fait circuler pour le partager 
avec toute la tablée, elle nous l’a 
même laissé quand elle a quitté.

Que dire aussi de ceux et celles 
qui ont préparé ce repas, c’est 
une autre forme de partage que 
de donner généreusement de 
son temps, au même titre que 
ceux qui ont assuré la musique 
de la soirée.

Merci à tous les organisateurs 
de cette belle activité. ◘

Bon          
  temps

PÉRIODE DE 
RECRUTEMENT

Le Conseil 12007 des Chevaliers de 
Colomb de Palmarolle lance une pé-
riode de recrutement du 15 décembre 
2013 au 15 février 2014. 

Tous les hommes âgés de 18 ans et 
plus qui désirent recevoir de l'infor-
mation peuvent contacter une des 
personnes suivantes :

•	 Yvon Godbout, Grand Chevalier 
(819 333-4679)

•	 Rosaire Plante, Secrétaire finan-
cier (819 787-2533)

•	 Ou une personne que vous 
connaissez bien qui est déjà 
Chevalier.

MERCI À NOS 
COMMANDITAIRES

Les Chevaliers de Colomb de Pal-
marolle (Conseil 12007) remercient 
sincèrement tous les commanditaires 
qui ont participé au Noël des enfants 
qui a eu lieu le 8 décembre dernier, au 
Centre municipal.

La fête a été une réussite : 109 enfants 
ont pu voir le Père Noël. Nous remer-
cions également les parents qui ont 
inscrit et accompagné leurs enfants.Rosaire Plante

André Chrétien
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Transportons-nous en 1928 en Abi-
tibi, dans une nouvelle paroisse, nom-
mée Bethléem, ouverte à la colonisa-
tion depuis à peine deux ans dans le 
canton de Palmarolle. Une nouvelle 
famille y est arrivée cette année-là, 
le père, Joachim l’Heureux, la mère, 
Anne et leur f ille de 15 ans, Marie.

En ce temps, les familles étaient nombreuses, 
mais, bien que Joachim ait fait fréquemment 
« son devoir », Anne n’avait jamais pu conce-
voir de frères ou de sœurs à la petite Marie. 
Étant fille unique, ses parents l’entouraient 
de soins, d’affection et d’amour, elle le méri-
tait bien, car c’était une jeune fille vertueuse, 
adorable, et fort jolie en plus. Comme tous 
ces pionniers, on était pauvre dans la famille 
à Joachim, mais la petite ferme permettait de 
vivre sans luxe, mais honorablement. L’hon-
neur, c’était très important. Il était primor-
dial d’observer les lois civiles, mais surtout les 
règles de la religion catholique.

Un jour Anne s’inquiéta sérieusement, sa pe-
tite Marie n’avait pas eu ses « lunes » (c’était 
comme cela qu’on nommait les menstrua-
tions à cette époque) depuis quelques mois et 
son tour de taille avait gagné quelques centi-
mètres. Elle en fit part à Joachim qui rencon-
tra Marie, tout en douceur, pour l’interroger 
et la questionner sur ses allées et venues des 
derniers mois.

La petite était complètement bouleversée de 
son état, elle, si sage, ne pouvait s’expliquer à 

elle-même ni à son père ce qui se « tricotait  » 
dans son ventre. Devant l’insistance de ce 
dernier, elle ne pouvait que pleurer toutes les 
larmes de son corps en tentant de lui prou-
ver qu’elle n’avait eu aucun écart de conduite, 
qu’elle était toujours immaculée malgré les 
apparences.

Les pauvres parents n’y comprenaient rien 
bien sûr, mais il fallait trouver rapidement 
une solution pour sauver l’honneur de la fa-
mille et éviter d’être mis au ban de la société 
paroissiale. À l’entrée du village, un homme 
s’était ouvert un atelier de fabrication de 
portes et fenêtres; dans les temps morts, il 
faisait aussi des meubles. C’était un homme 
un peu timide, il vivait seul; habile menuisier, 
il avait une bonne réputation dans toute la 
paroisse. Comme il ne sortait pas beaucoup 
de chez lui, il n’avait jamais rencontré l’âme 
sœur, il était donc « vieux garçon » comme on 
disait, il s’appelait Joseph Labonté.

Prétextant une commande de fenêtres, 
Joachim se rendit rencontrer Jos à l’arrière de 
sa boutique, en lui faisant promettre de gar-
der le silence total sur ce qu’il lui révélerait, 
il lui raconta l’histoire de sa fille, Marie. Jos, 
après avoir fait preuve d’une grande compas-
sion envers le père de la pauvre petite lui de-
manda le pourquoi de cette confidence. C’est 
alors que Joachim osa faire une proposition 
au menuisier. Il lui offrit d’épouser sa petite 
Marie afin de sauver sa réputation et celle de 
ses parents.

Jos, sur le fait, resta estomaqué, il ne s’atten-
dait pas à une telle demande. Il connaissait 

bien la famille, il savait combien sages étaient 
la mère et la fille, il portait un grand respect 
à Joachim. L’idée de se retrouver en compa-
gnie de Marie, dans sa maison, lui à qui la 
solitude pesait de plus en plus, le séduisit de 
prime abord, mais par pudeur il demanda à 
réfléchir jusqu’au lendemain.

Toute la nuit il vit le doux visage de Marie 
dans ses rêves. Eh oui! elle portait un enfant, 
mais, se disait-il, le plaisir et le bonheur de 
vivre avec cette belle et douce jeune femme 
me fera aimer cet enfant comme s’il était le 
mien. Dès le lendemain, il se rendit chez les 
l’Heureux pour donner au père sa réponse af-
firmative et rencontrer sa fille si fine et pleine 
de grâce…

Quelques jours après, ils se rendirent chez 
M. le curé de La Sarre qui bénit leur ma-
riage. Marie alla donc habiter avec Jos qui, 
tellement heureux de son sort, se conduisit 
noblement avec sa jeune épouse, ils s’ai-
mèrent tendrement et, ensemble, avec hâte, 
ils attendirent la venue de l’enfant pour une 
date indéterminée, car il était impossible 
pour la jeune mère de connaître la date de la 
conception…

Puis l’hiver arriva, on était à la veille de Noël, 
Jos et Marie se préparèrent pour la messe de 
minuit. La future maman se sentait en pleine 
forme, elle n’avait éprouvé aucun des ma-
laises qui accompagnent habituellement la 
grossesse. Elle n’hésita pas à monter dans la 
carriole à laquelle Jos avait attelé sa vieille ju-
ment grise, malgré le froid sibérien. Jos avait 
bien préparé la carriole, il avait fait chauffer 

Conte de Noël                              … à Palmarolle
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dans le four des briques qu’il avait déposées 
sur le fond de la voiture pour garder bien au 
chaud les petits pieds de sa douce épouse. À 
cela, il avait ajouté sur la banquette plusieurs 
couvertures et avait emmailloté Marie avec 
son propre « capot de chat » pour s’assurer 
que la maman et « l’enfant » soient confor-
tables et en toute sécurité.

Et « Hue ! la Grise ! » Direction l’église du 
village! La vieille jument, malgré son âge 
avancé et son poids se permit de trotter, elle 
avait, elle aussi, comme ses passagers, hâte 
d’arriver à l’église. Mal lui en prit, à l’entrée 
du village elle fit un faux pas et glissa hors du 
sentier battu qui servait de chemin et s’affala 
de tout son long dans la neige, renversant 
du même coup la carriole et ses passagers. 
Heureusement, ces derniers, malgré qu’ils 
se retrouvèrent dans la neige jusque sous 
les bras, réussirent à remonter sur la surface 
dure du chemin. Jos, inquiet pour sa petite 
Marie, courut à la maison la plus rapprochée 
pour demander, pour elle, l’hospitalité, le 
temps d’appeler de l’aide pour se remettre en 
route. Il eut beau frapper, cogner à la porte 
et à la fenêtre, personne ne lui répondit, les 
occupants étaient sans doute partis pour  la 
messe de minuit. Ils ne pouvaient pas rester 
ainsi exposés au froid mordant et au vent, Jos 
décida en désespoir de cause d’aller se réfu-
gier avec Marie dans l’étable du fermier. Ce 
n’était pas le tout confort, mais à l’intérieur 
régnait cette douce chaleur humide caracté-
ristique des étables réchauffées par la chaleur 
des bêtes.

En époux délicat et prévenant, Jos alla dans 
la tasserie chercher une grosse botte de foin 
frais et odoriférant qu’il plaça devant la man-
geoire des animaux et, après y avoir étendu 
une couverture, il recommanda à Marie de 
s’asseoir là-dessus pendant qu’il irait dételer 
sa vieille Grise pour la rentrer elle aussi dans 
l’écurie.

Affairé à sortir sa bête du banc de neige, il 
reçut l’aide d’un autre charretier, monsieur 
Duberger, lui aussi de passage avec les siens 
pour se rendre à la messe de Noël. Puis une 
autre voiture arriva, monsieur Anger qui 

descendit également pour porter assistance 
à Jos.

Après que ce dernier eut dit aux femmes de 
ces deux bons Samaritains que son épouse 
était dans l’étable, elles se pressèrent, suivies 
de leurs enfants, tous ces petits Duberger et 
Anger, pour se rendre auprès de Marie pour 
la réconforter et lui tenir compagnie. Puis… 
Oh! que virent-elles? Dans la mangeoire ils 
trouvèrent Marie, étendue, enveloppée de 
son gros manteau, le sourire aux lèvres, la 
figure illuminée, rayonnante, comme si une 
forte lampe éclairait la scène. Au moment où 
les dames s’approchèrent de plus près, Marie 
ouvrit son manteau. Quelle ne fut pas leur 
stupéfaction de voir un petit poupon tout 
rosé, accroché au sein de sa mère, qui prenait 
déjà son réveillon de Noël… Elles sortirent 
de l’étable à l’épouvante raconter à leur mari 
le miraculeux spectacle auquel elles avaient 
assisté, elles ajoutèrent que rien n’était com-
parable aux beautés qu’elles avaient vues 
dans cette étable… Puis d’autres carrioles 
arrivèrent et s’arrêtèrent, on voyait les che-
vaux rangés devant l’étable, on entendait les 
grelots tinter dans la nuit, tous les passants 
voulaient être témoins de ce merveilleux 
mystère qui se déroulait dans une simple 
étable, comme si on était dans des palais des 
rois, qu’il était charmant cet enfant dans son 
avènement…

Puis Marie se leva, comme entourée d’une 
aura, d’elle émanait la sérénité; elle demanda 
de poursuivre la route pour aller assister à 
la grande cérémonie de la Nativité. On se 
disputa pour savoir dans quel traîneau Jos, 
Marie et le bébé monteraient pour  le reste 
du trajet. Le curé suppléant ayant été averti 
du fait inusité et miraculeux qui s’était pas-
sé dans la ferme, à l’entrée du village, pré-
para l’humble église à recevoir cette « sainte 
famille ». Il avait déposé par terre, dans le 
chœur, des oreillers et des draps sur lesquels 
il coucherait le nouveau-né et des fauteuils 
confortables pour asseoir les heureux parents.

Dès leur entrée dans l’église, les héros du jour 
furent invités à prendre place dans le décor 
qui leur était réservé. C’est avec une grande 

émotion que le prêtre commença son prône 
en disant à ses fidèles : « Mes chers frères, 
cette nuit, dans une étable, nous est né un 
nouveau paroissien. N’ayant pas eu le temps 
d’ériger la crèche cette année, car je ne suis 
que prêtre desservant de Bethléem en atten-
dant la venue de votre curé permanent, Dieu, 
dans sa grande bonté, nous en a donné une, 
vivante, et combien plus belle que ces statues 
de plâtre auxquelles nous sommes habitués. »

Et au même moment, toute la foule pous-
sée par une impulsion soudaine, sans qu’on 
l’ait demandé et sans être dirigée, a entonné 
à l’unisson et d’une voix puissante le Gloria 
in excelcis Deo. Puis le son s’est tout à coup 
amplifié, on se rendit compte que s’étaient 
jointes à la foule d’autres voix qui venaient 
de l’extérieur de l’église… elles semblaient 
descendre de la voûte céleste pour traverser 
la voûte de l’humble temple de bois rond de 
la petite communauté de Bethléem. À la fin 
de la messe, on baptisa le nouveau-né. On lui 
donna le nom de Dieudonné.

C’est le plus grand Noël et le plus mystérieux 
qu’aient vécu les paroissiens de Bethléem, 
malheureusement aucun d’eux n’est encore 
vivant pour  nous certifier que cette histoire 
est véridique…
À la fondation de la municipalité, on a aban-
donné le nom Bethléem pour lui donner 
celui du canton, c'est-à-dire : Palmarolle.

On a quand même gardé en souvenir de cet 
événement mystérieux le nom de Notre-
Dame-de-la-Merci pour la paroisse pour 
se rappeler cette jeune fille de Joachim et 
d’Anne. C’est un nom qui lui va très bien, 
car le mot MERCI dans ce nom signifie 
« GRÂCE », ce dont on sait tous qu’elle était 
remplie.  

Conte de Noël                              … à Palmarolle
André Chrétien
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Dans le dernier numéro du Journal le Pont 
de Palmarolle, j’avais rédigé un article 
dont le titre était Le renne au nez rouge 
dans lequel je critiquais, sous la plume du 
Vieux Grincheux, les Noëls d’aujourd’hui. 
Une lectrice m’a d’ailleurs répondu assez 
vertement, même si l’on divergeait d’opi-
nion, je la félicite d’avoir eu le courage de 
prendre la plume pour le faire. Autant je 
déteste la chanson Le renne au nez rouge 
pour son insignif iance, autant j’apprécie 
mon « hymne national », le  « Minuit Chré-
tien »...

MINUIT! CHRÉTIENS

Pourquoi? Eh bien! d’abord parce qu’il porte 
mon nom et qu’il a été composé pour être 
chanté pour  la première fois dans l’église 
de Roquemaure à la demande du curé de 
l’endroit. Étant natif de Roquemaure, voilà 
la deuxième raison de l’amour que je porte 
à ce magnifique, grandiose et enlevant can-
tique de Noël.

Oh! Je vois déjà les lecteurs qui sont scep-
tiques… ils seront confondus, car je les as-
sure que c’est la vérité. En effet, le curé de 
Roquemaure venait de faire acheter pour 
son église un superbe orgue qui avait coûté 
une fortune à ses ouailles. Voulant attirer 
beaucoup de « clients » dans son église et 
leur montrer la performance de l’instru-
ment, il commanda à un auteur des paroles 
et à un compositeur de la musique qui le 
mettrait en valeur. Et, qui dit : « plus de 
monde », dit : « plus de sous pour payer ce 

nouvel orgue ». Le compositeur de la mu-
sique de ce cantique s’inspira, dit-on, d’un 
style marche militaire, ce qui explique sans 
doute la vigueur de son rythme.

Ce fut un succès immédiat, ce chant se 
répandit dans toutes les églises, les basi-
liques et les cathédrales d’alentour. On l’a 
même chanté en dehors des églises, dans 
les tavernes, dans les bars, dans les salles de 
spectacles, etc.

Victime de son succès, l’Église interdira 
ce cantique de Noël, prétextant qu’il était 
trop mondain pour faire partie de la litur-
gie catholique de Noël. Les plus âgés parmi 
nos lecteurs doivent se souvenir que, dans 
leur tendre enfance, on ne chantait pas le 
Minuit! chrétiens à l’église de Palmarolle, 
monsieur le curé Halde obéissait aux direc-
tives de son évêque à cette époque. Mais ce 

chant tant aimé est revenu en force, comme 
ouverture de la messe de minuit, à la fin des 
années cinquante, on ne pouvait pas l’écarter 
plus longtemps des jubés de nos églises.

On ne chantera jamais le Renne au nez rouge 
dans l’église de Palmarolle, mais espérons 
que le Minuit! chrétiens y résonnera encore 
longtemps.

Oh là là! J’allais oublier de préciser que le 
cantique Minuit! chrétiens a été composé et 
chanté pour la première fois dans l’église 
de Roquemaure… en France. Roquemaure, 
c’est une ville de 5 000 habitants dans la ré-
gion des Bouches-du-Rhône, région célèbre 
pour ses vins de grands crus.

       Joyeux Noël et Bonne Année!

Le vieux grincheux
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Il n’y avait aucun moyen de savoir si elles 
étaient bonnes et on devait attendre une 
semaine parce que l’on devait les envoyer 
dans un laboratoire de Montréal par la poste. 
Voici ma petite collection de caméras et une 
courte rétrospective. Vous pouvez suivre dans 
l’ordre de gauche à droite en descendant.

La plus vieille caméra que je possède est la 
première sur la photo. Ça ressemble à une 
boite noire, c’est un Kodak modèle C avec 
film 120 fabriqué de 1927 à 1930. La com-
pagnie Kodak qui existe toujours a été fon-
dée par Georges Eastman en 1888. 
                  
Le second est le Brownie de Kodak avec film 
616 de 1934  à 1942, beaucoup plus beau.  
Notez qu’à cette époque, il n’y avait pas de 
flash, donc la plupart des photos étaient 
prises dehors pour avoir de la lumière, d’où 
l’invention d’ampoule flash que vous vissiez à 
la place d’une ampoule régulière et que vous 
deviez allumer en même temps que vous pre-
niez la photo, pas facile.

Le troisième est l’Impérial six twenty 1950 
film 620 je n’ai pas trouvé beaucoup  d’infor-
mation valable sur ce modèle. Son inventeur 
Herbert George.

Le 4e est un Brownie de Kodak Hawkeye 
flash film 620 de 1950 à 1961 avec les flash-
bulbs en arrière. 

Le 5e est le Kodak Eastman Brownie fiesta à 
film 127 de 1962 à 1966. 

Le 6e est l’Imperial Debonair 1960 à film 
620 (rare) de la même compagnie que le 
troisième.

Le 7e est le Keystone 125 dans les années 75 
à film 126 sur cartouche, très peu d’info sur 
cette compagnie. C’est ma première caméra.

Les 8e et 9e, l’époque des pockets (caméra de 
poche) fabriqué dans les années 80 avec film 
110 sur petite cartouche avec les magicubes, 
flashcubes et flipflashs qui ont été inventés 
pour ces caméras.

Avec le temps des fêtes qui vient de passer, vous avez sûrement pris beaucoup 
de photos.  Aujourd’hui, avec les caméras numériques, prendre 100 photos est 
facile, mais dites-vous qu’il n’y a pas si longtemps le maximum se situait entre 
12 et 36 photos. 

Dans du même type (pocket), le 10e est un 
Kodak Ektralite10 avec flash intégré.

Le 11e le plus surprenant : le Polaroid (one 
step) sorti dans les années 80 avec photo à 
développement instantané. La photo sortait 
de l’appareil par une fente en avant et on 
la regardait se développer devant nos yeux. 
Assez spécial à voir. Son inventeur Edwin 
Hiland possédait une petite entreprise en 
1962 qui fabriquait du film négatif pour dif-
férentes compagnies.

Pour terminer, le 12e, l’instamatic X15 de 
Kodak fabriqué de 1970 à 1978 du même 
genre que le Keystone, même film même 
flash. 

J’espère que ce petit voyage dans le temps 
vous à plu. ◘

1 2
3

4

5 6 7
8 9

10 11 12

OFFRE D’EMPLOI
recherchent une personne pour effectuer 

l’entretien ménager de ses bureaux.  
(2 fois semaine) 

Les murs Camerons de Palmarolle 

La personne devra être de confiance, fiable et sérieuse
Vous pouvez nous contacter au 819 787-6877 et demandez 

Marlène Gaudreault ou par courriel  
m.gaudreault@murscameron.com.

Le grenier aux souvenirs

Gilles Fortier

Solution mots croisés
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Dominique Aubin, 
infirmière

Suite à l’article du mois passé 
sur la déf inition de ce qu’est le 
diabète ainsi que les signes et 
symptômes, j’aborderai ici les 
différents traitements possibles 
selon votre glycémie.

	 Le taux de sucre dans votre 
sang se calcule en mmol/L et est 
mesuré par un appareil appelé glu-
comètre. Il en existe différents mo-
dèles et différentes compagnies, qui 
fonctionnent toutes sensiblement de 
la même façon, à quelques caracté-
ristiques près.

	 Pour avoir une lecture 
plus précise de votre glycémie, il 
faut la mesurer soit avant le repas, 
deux heures après ou au coucher.  
Chaque personne est différente 
et, malgré le fait que certains ali-
ments augmentent votre glycémie, 
certaines personnes réagissent plus 
que d’autres. C’est pourquoi, dans 
les débuts de la maladie, il serait 
important de contrôler votre glycé-
mie plus souvent afin d’apprendre 
à vous connaître. Par la suite, selon 
votre alimentation, vos activités et 
vos symptômes, vous saurez où en 
est votre glycémie et ce qu’il faut 
faire. Cependant, il n’est pas toujours 
nécessaire de prendre votre glycémie 
aussi souvent. Des mesures prises de 
façon aléatoire (matin, midi, sou-
per, coucher) vous donneront quand 
même un bon aperçu.
	 Lorsque vote taux de sucre 
est trop élevé dans votre sang, on dit 

que vous faites de l’hyperglycémie. 
C’est ce qu’est en fait le diabète. Les 
symptômes sont la bouche sèche, la 
somnolence, la soif excessive, le be-
soin fréquent d’uriner, la fatigue ex-
trême et la vision trouble. On parle 
d’une glycémie normale lorsqu’elle 
est entre 4 et 7 mmol/L avant le 
repas et 5 à 8 mmol/L deux heures 
après le repas. À part la médication, 
il y a diverses façons de faire dimi-
nuer la glycémie : faire de l’activité 
physique, bien s’hydrater et faire 
attention à son alimentation au pro-
chain repas.

	 L’hypoglycémie, quant à 
elle, est un taux trop bas de sucre 
dans votre sang, c’est-à-dire une 
glycémie inférieure à 4 mmol/L.  
Les symptômes sont la transpira-
tion, maux de tête, fatigue extrême, 
tremblements, faim, vision trouble, 
étourdissements, sautes d’humeur. 
L’hypoglycémie peut se produire 
lorsque vous ne vous êtes pas assez 
nourri pour maintenir votre taux de 
sucre dans la normale. À ce moment, 
il faut vous nourrir avec des aliments 
qui vont augmenter rapidement 
votre glycémie. Vous pouvez aussi 
prendre des comprimés de glucose 
concentré ex. : dex 4. Ils sont utiles 
lorsque vous n’avez pas accès à de la 
nourriture. Par contre, après avoir 
fait remonter votre glycémie avec 
des sucres rapides, celle-ci redimi-
nuera rapidement si vous ne prenez 
pas des aliments contenant des pro-
téines ou des fibres, qui vous per-
mettront de stabiliser votre glycémie 
jusqu’au prochain repas. 

	 Le médecin peut égale-
ment faire des prises de sang  pour 
confirmer le diagnostic de diabète 
ou pour en faire le suivi. Il s’agit 
d’un test de glucose à jeûn ainsi que 
l’hémoglobine glyquée, qui mesure 
la moyenne de votre glycémie des 
trois derniers mois. 

	 Lorsqu’une saine alimen-
tation ne suffit plus à maintenir 
votre taux de sucre dans les valeurs 
normales, il faut alors débuter la mé-
dication. Il existe plusieurs classes de 
médicaments pour le diabète, cha-
cune agissant de façon différente, 
selon vos besoins particuliers. Pour 
terminer, il y a l’insuline. La plupart 
des gens ont peur de ce médica-
ment puisqu’il faut l’administrer en 
injection. Il permet cependant un 
meilleur contrôle de votre glycémie. 
On peut maintenant l’administrer 
avec un stylo injecteur, ce qui dimi-
nue la manipulation. Les aiguilles 
mesurent 4 à 8 mm (1/4 pouce), ce 
qui fait que l’injection est beaucoup 
moins douloureuse. Il est aussi pos-
sible d’utiliser une pompe à insuline 
lorsque le contrôle de la glycémie est 
plus difficile et nécessite un ajuste-
ment fréquent.

	 Malgré toutes les craintes 
et les idées préconçues que les gens 
ont face au diabète, vous pouvez 
maintenant comprendre qu’il est 
possible de bien vivre avec celui-ci.  
Je poursuivrai avec l’alimentation le 
mois prochain. ◘

Diabète

partie 2

Diabète
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Au café
Elkosa

90, 1e rue est, Macamic 
1 819 872-4604 #228

Souper
Piano

Émotions
Chant
Trenet
Amour

Chansons

Evelyne et
Suzelle

Sur réservation 
Vendredi le 14 février 18 h 

et 
Samedi 15 février 18 h

Souper-Spectacle
55 $ le billet

7 SERVICES
Cinq entrées

Coq au vin rouge
Clafoutis aux cerises fraîches

Cafés spécialisés

Les artistes Suzelle Perron (piano)
et Evelyne Drouin (chant) vous présenteront un répertoire 

de chansons françaises, de Trenet à Bécaud.
Venez découvrir ces artistes qui partageront leur amour 

des mots et de la musique.

Le bal en blanc
Les grands squelettes pointent le ciel

Leur tête couronnée de blanc
Avec autour, de la dentelle

Et des frisons d’or et d’argent

Le soleil jette ses rayons
Sur ces immenses corps enneigés

Ils tremblent et ils ont des frissons
Et bientôt seront décoiffés

Le vent s’est mis de la partie
Il s’amuse, il est déchaîné

Il éparpille leurs habits
Le bal en blanc est terminé

Les grands squelettes l’air abattu
Ont perdu leur éclat de rois
Quand le soleil est disparu

Ils ont tout de même repris leurs droits!
Suzelle
2 février 2012

Membres MFC

Il n’y a pas de rencontre en janvier, mais 
nous vous donnons rendez-vous pour le 
premier lundi du mois de février à 
Ste-Germaine, nous vous donnerons les 
détails sur le journal de février.. au plai-
sir de vous revoir...
 
SOUHAITS

À toute la population, nous souhaitons 
un Noël de joie et d’amour, prenez le 
temps de respirer et de vous reposer en 
attendant une très bonne année remplie 
de merveilleuses surprises de bonheur 
et de paix...

Mouvement 
des femmes chrétiennes

Les administrateurs du Club Bon 
Temps de Palmarolle remercient sin-
cèrement tous les commanditaires qui 
ont bien voulu accorder leur soutien 
f inancier à l'occasion du souper an-
nuel du 7 décembre dernier.   C'est en 
grande partie grâce à leur générosité 
que cette soirée a été un vrai succès.  

Il s'agit de :

•	 Aménagement paysager E. Mercier
•	 B M R Matériaux Abitibi Ltée
•	 Caisse Desjardins d’Abitibi-Ouest
•	 Construction Mario Lavoie
•	 Dépanneur Palmarolle (Paul Têtu)
•	 Deschênes
•	 Député François Gendron
•	 Épicerie Marion & Fils
•	 Ferme Bellevue
•	 Les Murs Cameron
•	 Motel Villa Mon Repos
•	 Municipalité de Palmarolle
•	 Pharmacie Brunet
•	 Pharmacie Jean Coutu
•	 Restaurant aux Quatre Saisons
•	 Restaurant Léo Pizza
•	 Salon Denise Coiffure-Bronzage

Nous remercions également tous ceux 
et celles qui ont participé à cette soirée 
et nous souhaitons déjà vous revoir l'an 
prochain.
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2 c. à thé (10 ml) de sucre
1 tasse (250 ml) d’eau tiède 
(55oF)
2 sachets de levure sèche 
active
1 tasse (250 ml) de lait
½ tasse (125 ml) de sucre
¼ tasse (50 ml)  de beurre ou 
de margarine
1 c. à thé (5 ml) de sel
6 tasses (1,25 à 1,5 L) de 
farine tout usage Five Roses
2 œufs à la température de la 
pièce

Dissoudre 10 ml de sucre dans 
l’eau tiède. Saupoudrer la le-
vure sur l’eau et laisser reposer 
10 minutes sans remuer. Faire 
frémir le lait : retirer du feu et 
laisser tiédir. Ajouter le sucre, 
le beurre et le sel. Ajouter  la 
levure dissoute et bien mélan-
ger. Ajouter la moitié de la fa-
rine et battre vigoureusement 
à la cuillère de bois jusqu’à  
ce que le mélange soit lisse 
et élastique. Ajouter les œufs 
battus et bien battre. Ajouter 
suffisamment de  farine pour 
obtenir une pâte molle qui ne 
colle pas au bol. Mettre la pâte 
sur une planche légèrement 
enfarinée et pétrir jusqu’à ce 
qu’elle soit satinée et élastique 

de 8 à 10 minutes. Mettre dans 
un grand bol tiède graissé et la 
rouler pour en graisser toute la 
surface. Couvrir de papier ciré 
graissé et d’un linge propre. 
Faire lever au double du vo-
lume dans un endroit chaud 
et humide, environ 1 heure. 
La pâte gardera l’empreinte 
du doigt. Baisser la pâte avec 
le point. La diviser en deux ou 
trois parties selon ce qu’on veut 
en faire et arrondir chacune 
en boule. Couvrir et laisser 
reposer 10 minutes. Façonner 
en petits pains ou en pains de 
fantaisie selon les variantes ci-
après. Mettre dans les moules 
graissés. Graisser le dessus des 
pains. Couvrir de papier ciré 
graissé et d’un linge propre. 
Laisser lever au double du 
volume dans un endroit chaud 
et humide, de 45 à 60 minutes. 
Cuire les pains de fantaisie tel 
qu’indiqué dans ces recettes. 
Cuire les petits pains à  four 
modéré.

Température du four 1900C 
(3750F)
Temps de cuisson (petits 
pains) : de 15 à 20 minutes
Donne : 2 pains de fantaisie 
ou 3 douzaines de petits pains. 

Pâte à pain sucrée
Lors de la réunion du 14 décembre, les fermières ont  fêté Noël avec un 
magnifique repas partage. Plusieurs conjoints et amies ont célébré avec 
nous. Nous étions 28 personnes. Des jeux, des fous rires, de la bonne 
bouffe et bien sûr des camarades, tout était au rendez-vous.   

Je remercie toutes les personnes qui ont 
donné à la fondation OLO par l’entre-
mise des banques jaunes déposées dans 
les commerces de notre communauté. 
Nous avons recueilli 147,15 $.

Notre cercle a récolté 19 doudous et 
4 baluchons pour nos petits cœurs au 
chaud.  Nous remercions toutes les 
bienfaitrices. Cette année, 150 jeunes 
on eu recours aux services de la Protec-
tion de la jeunesse  et 50 d’entre eux ont 
été placés dans une famille d’accueil. 
Ce sont ces 50 jeunes qui bénéficient 
des couvertures et des baluchons que 
vous donnez. Merci de votre générosité 
et nous vous disons à l’an prochain.

 concours du mois 

Trois petits pains sucrés 
sont demandés

ainsi que des bas d’enfants 
tricotés à l’aiguille 
(motif au choix).

Nous aurons une démons-
tration de décoration de 
serviettes crochetées par 

Hélène Gauthier. 

Anniversaires de janvier 	

Louise Veillette :	 4 
Sylvie Corriveau :	 15
Clarisse Vachon :	19 
Dolorès Audet, Carolle Hamel : 23
Juliette Leblond :	27  

Truc  

Pour laver des jouets en 
peluche sans les abîmer, 
les glisser dans une taie 
d’oreiller avec une feuille 
d’assouplissant. 

Mettre dans la laveuse à 
cycle délicat. Puis dans la 
sécheuse toujours à l’inté-
rieur de la taie d’oreiller.

             Cercle des 

Fermières
Mélanie Pelletier, comité des communications

Nous commençons la nouvelle année.  
Nous profitons de l’occasion pour vous 
souhaiter nos meilleurs vœux pour 

l’année 2014. 
Beaucoup de bonheur et de santé à 

toutes ainsi qu’à leur famille.

Fondation OLO
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À l’hiver 2014, c’est avec grand plaisir que 
nous allons offrir la formation en médiation 
citoyenne à la population d’Abitibi-Ouest. 
Vous souhaitez faire partie de l’équipe en de-
venant bénévole? 

Pour devenir médiateur, il faut : être âgé de plus 
de 18 ans, faire preuve d’empathie et d’écoute, 
avoir la capacité de travailler en équipe, suivre la 
formation complète de 2 jours et être disponible. 

Pour vous inscrire, ou pour avoir plus d’informa-
tions sur la formation ou sur le service Option-
Dialogue, contactez-nous 
1-866-775-1284. 
Les places sont limitées!

Émilie Boucher
Intervenante sociojudiciaire
142 A, avenue Principale
Rouyn-Noranda J9X 4P5
Téléphone:819-762-1284 poste 223
Sans frais:1-866-775-1284
Télécopieur: 819-762-1591
liaison-justice3@cablevision.qc.ca 
www.liaisonjustice.com

Formation en 
médiation citoyenne 

Vous êtes à la recherche d’un emploi. 
Eh bien, ce projet s’adresse à vous! En par-
ticipant au Club, vous pourriez recevoir 
un support financier suite à l’évaluation 
de votre statut de sans-emploi et de votre 
revenu. 

Pour plus d’informations et pour inscrip-
tion contacter Catherine Turcotte à Vision- 
Travail A-T à La Sarre, au 333-9704. Ce 
projet est rendu possible grâce à la parti-
cipation du Gouvernement du Canada 
et d’Emploi-Québec (Abitibi-Témisca-
mingue). 

Les opinions énoncées dans cette publi-
cation sont celles de l’auteure et ne repré-
sentent pas nécessairement le point de vue 
du Gouvernement du Canada. ◘

Nouveau Club de recherche d’emploi 
pour les travailleurs âgés de 50-64 ans

Nouveau Club de recherche d’emploi pour les travailleurs âgés de 
50-64 ans qui débutera le 14 janvier 2014. 
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Des sorties de secours bien déneigées!  
En cas d’incendie, il est essentiel de pouvoir évacuer rapidement votre domicile. L’évacuation sera rapide et efficace 
si elle a été préparée. En hiver, l’accumulation de neige ou de glace dans vos sorties extérieures peut nuire à 
l’évacuation.  Par la force des choses, nous déneigeons l’entrée principale de notre domicile, mais quant est-il des issues 
secondaires (balcon, terrasse, fenêtres, etc.)? 
 
Pour faciliter l’évacuation de votre domicile en cas d’incendie, voici quelques conseils de sécurité. 
 
SAUVONS-NOUS! 

 Déneigez toutes vos sorties de secours (ex. : portes, fenêtres, balcon, etc.) après chaque chute de neige.  Nous ne 
savons jamais quand nous en aurons besoin! 

 Assurez-vous que ces sorties de secours sont non seulement déneigées mais aussi dégelées. Une fenêtre ou une 
porte coincée par la glace peut vous empêcher de sortir! 

 Prévoyez au moins deux (2) sorties de secours pour chaque pièce au cas ou le feu 
ou la fumée ne rende l’une d’elles inaccessible; 

 Pour les bâtiments en hauteur, un balcon bien déneigé et dégelé vous permettra de 
vous y réfugier en cas d’incendie en attendant les secours!  

 Prévoyez un point de rassemblement à l’extérieur. Ce point de rassemblement doit 
notamment être facilement accessible en hiver, assez éloigné de votre domicile et 
visible des pompiers dès leur arrivée; 

 Les sorties de secours doivent être déneigées jusqu'au point de rassemblement ou 
jusqu’à un endroit découvert, non exposé au feu provenant du bâtiment; 

 Même si elle est déneigée, une sortie de secours encombrée ne pourra pas vous 
servir en cas d’incendie; 

 Assurez-vous que les sorties de secours ainsi que les parcours d’évacuation, tant à l’extérieur qu’à l’intérieur, 
sont dégagés en tout temps d’objets encombrants (ex : pelles, souffleuse, meubles, jouets, boites, sacs, etc.). 

 
AVEZ-VOUS PENSÉ À …  

 Installer, si ce n’est pas déjà fait, des avertisseurs de fumée dans votre domicile. Vérifiez régulièrement leur bon 
fonctionnement. S’ils sont défectueux ou qu’ils ont été installés il y a plus de 10 ans, remplacez-les; 

 Préparer un plan d’évacuation de votre domicile et exercez-vous à évacuer avec les membres de votre famille 
pour augmenter vos chances de sortir sains et saufs lors d’un incendie; 

 Ne pas obstruer/enneiger les bornes-fontaines lorsque vous déneigez vos entrées de cours.  Les bornes-fontaines 
doivent demeurer accessibles en tout temps au Service des incendies; 

 Informer votre municipalité si la borne-fontaine située près de votre résidence n’est pas déneigée. 
 
 
 

Chronique  
PRÉVENTION INCENDIE

 

SAVIEZ-VOUS QUE : 
Vous pourriez avoir moins 
de 3 minutes pour sortir 
sains et saufs de votre 
domicile lors d’un incendie. 
Imaginez les précieuses 
secondes que vous perdrez si 
la sortie que vous devez 
utiliser lors d’un incendie 
est enneigée!  

MRC d’Abitibi-Ouest (Janvier 2014) 
 

SOURCE : 
 * Ministère de la Sécurité publique, site 

Internet section Sécurité incendie 
 
Cette chronique est également disponible sur 
l’Inforoute de la MRC d’Abitibi-Ouest 
(mrc.ao.ca) sous l’onglet « Accueil », 
section Sécurité incendie. 

PRÉVENTION INCENDIE
En cas d’incendie, il est essentiel de pouvoir évacuer rapidement votre domicile. L’évacuation sera rapide et efficace 
si elle a été préparée. En hiver, l’accumulation de neige ou de glace dans vos sorties extérieures peut nuire à l’éva-
cuation. Par la force des choses, nous déneigeons l’entrée principale de notre domicile, mais qu’en est-il des issues 
secondaires (balcon, terrasse, fenêtres, etc.)?

Pour faciliter l’évacuation de votre domicile en cas d’incendie, voici quelques conseils de sécurité.

•	 Déneigez toutes vos sorties de secours (ex. : portes, fenêtres, balcon, etc.) après chaque chute de neige.  
       Nous ne savons jamais quand nous en aurons besoin!
•	 Assurez-vous que ces sorties de secours sont non seulement déneigées mais aussi dége-

lées. Une fenêtre ou  une porte coincée par la glace peut vous empêcher de sortir!
•	 Prévoyez au moins deux (2) sorties de secours pour chaque pièce au cas où le feu ou la 

fumée ne rende l’une d’elles inaccessible;
•	 Pour les bâtiments en hauteur, un balcon bien déneigé et dégelé vous permettra de vous 

y réfugier en cas d’incendie en attendant les secours!
•	 Prévoyez un point de rassemblement à l’extérieur. Ce point de rassemblement doit 

notamment être facilement accessible en hiver, assez éloigné de votre domicile et visible 
des pompiers dès leur arrivée;

•	 Les sorties de secours doivent être déneigées jusqu'au point de rassemblement ou 
jusqu’à un endroit découvert, non exposé au feu provenant du bâtiment;

•	 Même si elle est déneigée, une sortie de secours encombrée ne pourra pas vous servir en 
cas d’incendie;

SAVIEZ-VOUS QUE :
Vous pourriez avoir moins de 
3 minutes pour sortir sains et 
saufs de votre domicile lors d’un 
incendie. Imaginez les précieuses 
secondes que vous perdrez si la 
sortie que vous devez utiliser lors 
d’un incendie est enneigée!

•	 Installer, si ce n’est pas déjà fait, des avertisseurs de fumée dans votre domicile. Vérifiez régulièrement leur bon 
fonctionnement. S’ils sont défectueux ou qu’ils ont été installés il y a plus de 10 ans, remplacez-les;

•	 Préparer un plan d’évacuation de votre domicile et exercez-vous à évacuer avec les membres de votre famille 
pour augmenter vos chances de sortir sains et saufs lors d’un incendie;

•	 Ne pas obstruer/enneiger les bornes-fontaines lorsque vous déneigez vos entrées de cours.  Les bornes-fon-
taines doivent demeurer accessibles en tout temps au Service des incendies;

•	 Informer votre municipalité si la borne-fontaine située près de votre résidence n’est pas déneigée.

•	 Assurez-vous que les sorties de secours ainsi que les parcours d’évacuation, tant à l’extérieur qu’à l’intérieur, sont déga-
gés en tout temps d’objets encombrants (ex : pelles, souffleuse, meubles, jouets, boites, sacs, etc.).

En ligne - http://lesloisirsdepalmarolle.e-monsite.com
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Des questions ?  Écrivez-nous : bottinvert@mrcao.qc.ca 

   MRC d’Abitibi-Ouest 
6, 8e Avenue Est 

La Sarre  (Québec) 
J9Z 1N6 

Tél : (819) 339-5671 
Fax : (819) 339-5400 
mrcao@mrcao.qc.ca 

En ce début d’année, voici venu le temps des résolutions.  Pourquoi ne pas 
adopter celle-ci : « Je mets ma poubelle au régime ! » 
 
Vous avez reçu de beaux cadeaux qui ont maintenant remplacé divers articles 
que vous possédiez et qui ne vous sont plus utiles, alors n’engraissez pas votre 
poubelle et pensez au réemploi. 
 
Vous pouvez vous départir d’articles dont vous n’avez plus besoin au profit des 
membres de votre famille,  de vos amis, de vos voisins. 
 
Si vous ne connaissez personne qui aurait besoin de ces articles, sachez que 
plusieurs organismes les acceptent : ressourcerie, friperie, comptoirs familiaux et 
autres.  Consultez le répertoire des récupérateurs de la MRC d’Abitibi-Ouest.  
Il se retrouve aux pages 27 et suivantes de votre Bottin vert.  Vous serez surpris 
d’y découvrir la variété des matières acceptées et réemployées via les 
récupérateurs. 
 
Note : le Bottin vert est aussi disponible en ligne sur l’Inforoute de la MRC d’Abitibi-Ouest 
au mrc.ao.ca, sous la rubrique Matières résiduelles.   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Un régime pour la nouvelle année ! 

 

Chronique mensuelle publiée sur l’Inforoute de la MRC d’Abitibi-Ouest : mrc.ao.ca  

Chronique verte 
de la MRC d’Abitibi-Ouest 

Volume 5, numéro 1 
Janvier 2014 

 
 

Centre de 
valorisation des 

matières résiduelles 
(CVMR) 

et écocentre 
 

15, boulevard 
Industriel, La Sarre 

(819) 333-2807 
 

Heures d’ouverture : 
Lundi au samedi 

8 h à 16 h 
 
 

 
ILS NE VONT PAS DANS LE BAC 

 
Saviez-vous que certains articles ne vont ni dans le bac bleu, ni dans le bac 
vert, et ce, même s’ils ne fonctionnent plus ?  Il y a notamment : 
  

 Les produits électroniques ; 

 Les piles non rechargeables et rechargeables ; 

 Les lampes au mercure, incluant les fluorescents et fluocompactes ; 

 Les huiles, liquides de refroidissement, leurs contenants et filtres ; 

 La peinture et leur contenant. 
 
 

Apportez-les à 
l’écocentre ! 
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 Horizontalement :

I.- Baissé d'un ton ? -II.- Rapport 
... souvent sexuel. Dans le 63. -III. 
Donne le choix. Mis en pièce. -IV. 
Quand elle tombe, ça peut faire 
mal. -V. Sait donc maintenant. A 
fait des études tout au long de sa 
vie. -VI. Coule d'est en oued. Avalé. 
Multi-faces. -VII. Noir et bleu pour 
le poète. Pas vraiment fort quand il 
est fort. -VIII. Le I horizontal ne lui 
plaisait sûrement pas. -IX. Outil de 
travail du précédent. Stade de déve-
loppement. -X. Quart d'an. Ceux-là, 
ils ont presque toujours la frite !

Verticalement :

1. Il n'en finira donc jamais de rouler 
sa bosse! -2. Jamais lourde si elle 
est fraîche. Ne travaille pas pour 
rien. Opérateur booléen. -3. Fêté, 
donc. Le premier du 2 vertical a fait 
sa réputation. -4. C'est le fait du 
bras droit plus que du bras gauche. 
N'entre dans la danse que s'il est suivi 
de son double. -5. Ne manquent pas 
de piquant. -6. Saisît. -7. Cache-t-il 
la forêt ? Pas forcément agréable. -8. 
Des petits qui font parfois toute la 
différence. Préposition. -9. Sur la par-
tition. Sur la partition. Quand tout 
baigne... -10. César mais pas Fanny.

Mots croisés (niveau moyen)

Après avoir fait construire des forts 
à plus de 270 familles l’an passé, le 
Regroupement local de partenaires 
d’Action santé Abitibi-Ouest, le 
CLD d’Abitibi-Ouest (CLDAO) 
et Kino Québec, supporté par Qué-
bec en Forme, récidivent cette année 
en lançant la deuxième édition du 
concours "Fort en famille" et ce, par-
tout en Abitibi-Témiscamingue!   

Encore cette année, les familles et les 
enfants sont invités à sortir dehors pour 
construire la plus belle forteresse en neige 
et courir la chance de remporter de nom-
breux prix de participation tels qu'un cer-

tificat cadeau de 500 $ au parc d’Aigue-
belle, des bons d’achats d’équipements de 
sport ainsi qu'une chance de participer au 
volet Abitibi-Témiscamingue (régional). 

Pour y participer c’est simple! Les familles 
doivent s’inscrire par le formulaire reçu à 
l’école. Nous vous invitons fortement à 
nous partager une photo de votre fort par 
la poste (80,12e Avenue Est, La Sarre) 
ou par courriel à activite.asao@gmail.
com et surtout à respecter les consignes 
de sécurité qui interdisent toit, portes, 
tunnel pouvant causer des blessures.    

Kino Québec, Action santé Abitibi-Ouest 
et le CLDAO souhaitent voir apparaître au 

cours des prochaines semaines dans les rues, 
les rangs, les villes et les villages de l’Abiti-
bi-Ouest de belles forteresses en neige. On 
invite donc les jeunes et leur famille à sortir 
leur pelle et à aller jouer dehors. Vous pou-
vez également visiter notre page Facebook 
pour voir ce qui a été fait l'an dernier et pour 
découvrir les réalisations de l'édition 2014.

Québec en Forme accompagne et soutient, 
partout au Québec, des communautés mo-
bilisées et des organismes promoteurs de 
projets qui mettent en place toutes les condi-
tions nécessaires afin qu’il soit agréable et 
facile pour les jeunes, particulièrement 
ceux issus de milieux défavorisés, de bou-
ger plus et de manger mieux au quotidien.

Le concours  "Fort en famille" 
revient pour une deuxième année
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Déf i réalisé, émotions garanties, 
spectacle grandiose, dépaysement total.

Ce sont les premiers mots communiqués par 
le groupe de neuf grimpeurs abitibiens qui ve-
naient d’atteindre le sommet du Kilimanjaro, 
en Afrique, le 25 novembre dernier.  Malgré la 
fatigue, les pluies diluviennes, les maux de tête, 
rien n’a empêché le groupe de réaliser son but 
de fouler le sommet de cette montagne my-
thique. Cette expédition, entièrement financée 
par les participants,  consistait en une levée de 
fonds au profit de la Fondation  Dr Jacques- 
Paradis, et qui aura permis d’amasser au-delà 
de 50 000 $. 
 
Afin de boucler la boucle, Réal Bérubé, 
Richard Plante, Gilles Langevin et Michelle 
St-Georges, tous les quatre d’Abitibi-Ouest, 
invitent la population à un « Souper des grim-
peurs » (les 9 seront présents), le samedi 18 jan-
vier à 18 h, à la cafétéria de la Cité étudiante 
Polyno. Il y aura un diaporama et des échanges 
avec le groupe. Le coût du billet d’entrée, entiè-
rement au profit de la Fondation, est de 25 $ 
pour les adultes et 10 $ pour les 9 ans et moins. 
Réservez tôt à 
www.fondationjacquesparadis.org  
sous l’onglet «je veux donner».  

Défi 
Kilimanjaro
Jean-Pierre Robichaud

Souper des grimpeurs
samedi 18 janvier à 18 h

cafétéria de la Polyno

Souper des grimpeurs
André, Gilles, Normand, Patrick, Michèle,

Michel F, Michel G, Réal et Richard
vous invitent au

INVITATION

Vous pouvez dès maintenant réserver vos billets via le formulaire dans 
l’onglet «je veux donner» sur le site Internet de la Fondation.

www.fondationjacquesparadis.org
IMPORTANT: au bas du formulaire dans la case commentaire, indiquer le nombre 
d’adultes et d’enfants.  Le montant doit correspondre à cette information.

Les billets seront remis à la porte.
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Heures d’ouverture
Du jeudi au samedi 11 h à 22 h

dimanche 10 h à 20 h
90, 1e rue est, Macamic

1 819 782-4604 poste 228

Fajitas servie sur plaque chaude
(au poulet, boeuf, crevette ou végé)

Artiste
Anine Olscamp

Le rêveur


